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L’entretien d’une haie plessée 
 

 

Une haie plessée nécessite un entretien réduit. Sa croissance 

est ralentie par les entailles pratiquées sur les rameaux. Elle 

se régénère naturellement, des rejets verticaux apparaissent le 

long de la plesse au-delà de l’entaille. Elle résiste au 

vieillissement beaucoup mieux que les clôtures de bois mort. 

Un bon plessage peut avoir une durée de vie de 20 / 25 ans.   
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La haie plessée peut aussi être entretenue de différentes manières. 

 

 

A proximité des habitations ou des 

cultures, il est intéressant de conserver 

une haie basse et buissonnante. Dans ce 

cas, il faut couper régulièrement la haie 

au-dessus de la parure. 

 

 

 

 

  

Autrefois, si les animaux 

franchissaient la haie à cause 

du manque d’entretien, les 

gens disaient : « Il n’a pas fait 

sa haie !  
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Il est possible aussi de laisser la haie monter en hauteur pour obtenir un petit brise-vent. Dans 

ce cas, il faut couper régulièrement la haie latéralement. 

 

La taille en trapèze favorise une exposition maximale de la haie aux rayons du soleil, et 

densifie la base. Si la haie est taillée tous les ans, le travail est relativement facile car les brins 

sont encore tendres et fins. Mais dans ce cas il n’y a pas de récolte de bois. Comme le signale B. 

Lizet en employant une expression d’A. Paillet, la haie « tondue » conserve donc sa fonction 

« cage » mais elle perd celle d’ « usine à bois ». 

 

 

La taille annuelle permet de conserver au fil des années la faible épaisseur ou la faible hauteur 

de la haie. Cela peut être fait mécaniquement. Le résultat obtenu est « comme chez le 

coiffeur ».  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Parfois une barre de coupe latérale est montée sur 

une faucheuse. L’usage de l’épareuse (broyeur monté 

sur un bras articulé) est encore très fréquent mais 

abîme les arbres en les déchiquetant. Si les branches 

sont souples, cela oblige à appuyer l’outil contre la 

haie et à en rogner l’épaisseur. Les marteaux 

s’émoussent rapidement et éclatent le bois. Les débris 

de la haie n’ont pas besoin d’être ramassés, mais la 

biomasse s’accumule au fond du fossé. 

 

 

 

Le lamier à couteaux ou à scie permet 

une coupe franche. Il est de plus en 

plus utilisé par des entreprises ou des 

CUMA (coopérative d’utilisation du 

matériel agricole). Les branches sont 

alors coupées net. Mais celui qui 

opère doit être très attentif à ne pas 

passer à travers la haie.  
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L’apparition des rejets verticaux est due au fait que les bourgeons axillaires ne sont plus inhibés 

par le bourgeon apical. 

 

 

Les haies étaient exploitées et entretenues traditionnellement  dans les fermes au même rythme 

que les arbres têtards, selon les usages locaux définis par les baux ruraux.  Ces baux ruraux 

imposaient jusqu’aux années 1950 de plesser à nouveau la haie devenue haute tous les 7 à 15 

ans. Mais une haie plessée peut être laissée sans entretien pendant 50 ans. 
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Le plessage 

dans d’autres 

régions 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La technique traditionnelle est différente d’une région à l’autre : dans le Morvan, en Flandre, 

dans les Mauges, et dans d’autres régions où le plessage était pratiqué, la haie n’est pas plessée 

de la même manière, et le vocabulaire même est spécifique à chaque région. 

 

 

 

  

 



Le plessage de la haie champêtre – Maison Botanique  - 2012 - -- Page 62 

Le plessage dans les 

Flandre française et Flandre belge 
 

En principe dans les Flandres, seule l'aubépine est plessée. 

 

1- Le Plaakhaag 

Aucun piquet n’est 

ajouté. Un pied sur deux 

est incliné puis attaché 

aux pieds non inclinés 

avec des liens d'osier.  

Les entailles sont 

réalisées à la base. La 

parure de la haie est 

constituée d'une simple 

branche de saule 

attachée sur le haut de 

la haie. 

 

2- Le Kruishaag 

Ce style doit être réalisé 

sur des haies jeunes. 

Tous les pieds sont 

entaillés mais ils sont 

inclinés alternativement 

vers la droite puis la 

gauche de manière à 

obtenir des losanges. Les 

plesses sont liées entre 

elles avec des liens 

d'osier. 
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Les troncs sont débarrassés de leurs rameaux 

secondaires et sont fendus, à la serpe, à la base sur 

20 à 40 cm, en biais, puis inclinés à environ 30°. 

La disposition parallèle des perches permet d’obtenir 

un plessage ordonné. Les perches sont simplement 

appuyées, et non pas entrelacées, sur des troncs 

laissés en place et y sont fixées par des liens en osier 

qui sont le seul apport exogène. 

Dans un dernier temps, une perche est posée au 

sommet du plessage, en finition. Elle permet de 

tailler à même hauteur les troncs laissés en place 

dans la haie. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

personne à contacter : 

Christophe Delbecque 

Association Pays des moulins de Flandre : 

40 rue de Ledringhem 

BP 800 60 

59726 WORMHOUT Cedex 

Tél. : 03 28 65 76 79 

contact@paysdesmoulinsdeflandre.com 

  

mailto:contact@paysdesmoulinsdeflandre.com?subject=Votre%20avis
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Le plessage dans le Morvan 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les pieux sont en robinier ou en châtaignier et plantés à la 

mailloche tous les mètres. Le diamètre des brins à plesser peut 

aller jusqu’à 10 cm. L’entaille est pratiquée à la base pour un 

pliage dans le même sens à l'aide d'une cognée (sorte de hache). 

Aucun lien n’est utilisé. Les branches sont sectionnées en biais aux 

2/3 de leur diamètre. Le 1/3 restant s’appelle « l’oreille de loup » : 

cette partie est coupée à la hache pour faciliter l’accès aux plessies 

suivantes. Il est 

important de laisser un 

espace suffisant entre le sol et les premières plessies, 

pour faciliter le passage du petit gibier. Les anciens 

respectaient « le trou du lièvre ». Il n’y a pas de 

finition particulière. 

 

Quand la haie repousse, et que des trous se forment 

entre 2 cépées, un entretien est nécessaire pour la 

reconstituer. Il est effectué après les moissons (août / 

septembre) pour maintenir l’alignement de la haie. Il 

s’effectue à l’aide du croissant et du fauchon. 
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L’entretien des haies est fait tous les ans après la 

moisson : il faut « raper la trace » au croissant. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

personne à contacter : 

Philippe Hoeltzel 

Parc naturel régional du Morvan 

Maison du parc 

58230 Saint-Brisson 

03 86 78 79 00 (accueil) 

philippe.hoeltzel@parcdumorvan.o

rg 

 

 

  

Parlers morvandiaux 

Le plessage = le piéchage 

Une haie plessée = un piant 

Une haie = la trace 

La branche plessée = la piéchie 

La cépée = treupierre 

La phase préparatoire =le débarrage 

L’entretien =le rapage 

Enlever les bois morts et les ronces se dit 

débarrer. 

Les piquets = paux de trace (enfoncés à la 

mailloche) 

mailto:philippe.hoeltzel@parcdumorvan.org
mailto:philippe.hoeltzel@parcdumorvan.org
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Le plessage dans les Mauges 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le diamètre des brins ne doit pas excéder 5 à 6 cm.  

Le plessage est dit en arcure : les entailles sont pratiquées à différentes hauteurs, jusqu’à 1,30 

m, et un coude est opéré avec la branche. 

L'inclinaison est toujours dans le même sens, sauf si une zone manque de matière. 

Le brin plié est attaché au suivant par un lien d’osier ou de ronce, appelé rotte . 

 

 

 

 

 

Ce plessage ne nécessite pas de 

piquet. La finition consiste à 

nettoyer les rameaux qui 

dépassent. 
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Personnes à contacter : 

Ambroise Bécot, Yves Gabory 

Association Mission bocage 

49600 Beaupréau (Maine-et-loire) 

02 41 71 77 50 

mission-bocage@pays-des-mauges.com 

 

 

 

 

 

  

mailto:mission-bocage@pays-des-mauges.com
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Le plessage dans le bocage bressuirais 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ce plessage concerne toutes les essences champêtres mais le 

diamètre des brins ne doit pas excéder 5 à 6 cm. L’entaille est 

effectuée à n’importe quelle hauteur du brin, et le brin est 

plié dans un sens ou un autre en fonction du besoin. 

Un apport d’osier ou de noisetier est nécessaire pour lier les 

plesses, mais aucun piquet n’est nécessaire sauf si la haie n’est 

pas assez dense. 

Chaque plesse est attachée à une autre grâce à une « revorte » 

en saule ou en noisetier du côté du propriétaire de la haie. Le 

lien est d’abord vrillé pour être assoupli. Si la plesse ne peut 

pas être attachée à un autre brin, on utilise alors un piquet. 

Il est préférable d’utiliser des attaches végétales car celles-ci se 

décomposent au fil du temps, alors que les fils de fer posent 

problème pour la croissance des brins.  
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Personnes à contacter : 

Clement Braut, Etienne Berger 

Association bocage pays branché 

27 bd du colonel Aubry 

79300 Bressuire 

05 49 81 19 00 

environnement@paysbocagebressuirais.com 

contactBPB@bocagepaysbranche-asso.fr 

 

 

 

 

 

 

  

mailto:environnement@paysbocagebressuirais.com
mailto:contactBPB@bocagepaysbranche-asso.fr
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Le plessage au Royaume-uni 

 

 

Le plessage de haies est encore très pratiqué en Angleterre et en Irlande dans les régions 

d’élevage. De nombreux styles sont encore en vigueur, en fonction des régions et des haies, par 

exemple autour de Londres (Kent, Sussex, Suffolk), ou dans les Midlands. 

Spécificités de la technique dite 

des Midland (à simple brosse) :  

La haie comporte en majorité des 

essences épineuses (aubépine et 

prunellier). L'objectif de cette 

technique est de ramener une 

majorité des rameaux épineux 

d'un même côté de la haie pour 

limiter le broutage des herbivores 

et de ne rien laisser dépasser de 

l'autre côté afin de permettre une 

culture optimum de la parcelle 

jouxtant cette haie.  
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L'entaille est pratiquée à la base et 

les brins sont penchés à 45 °. Aucun 

lien n’est utilisé. Les piquets sont 

plantés régulièrement à la mailloche 

tous les 40 à 50 cm. Ils doivent 

s’élever à 1,35 m. Les brins entaillés 

sont plessés de part et d'autre des 

piquets. 

Pour la finition, tous les brins 

dépassant du côté "propre" de la haie 

sont supprimés. La parure est une 

tresse de 3 brins de gaulettes de 

noisetier. Les piquets sont taillés en 

biseau. 
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Dans le Kent, un grand nombre de brins sont conservés, y compris de fort diamètre (jusqu’à 

20 cm). Les brins sont entaillés à la tronçonneuse, puis couchés. Les piquets ne sont plantés 

qu’après le façonnage de la haie, tous les 40 cm. Pour finir, une torche de 3 gaulettes de 

noisetier est tressée sur la partie supérieure des piquets, qui sont égalisés et taillés en biais à la 

serpe et au maillet.  

 

 

 

Cette haie a été plessée 

10 ans avant la 

photographie. 

 

 

 

 

 

L’association “South of England Hedgelaying society” organise dans le Kent et le Sussex des 

formations et des compétitions de plessage.  
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Le plessage est une très ancienne technique de conduite 

des haies champêtres, qui consiste à entailler les jeunes 

rameaux, pour les plier vers l’horizontale afin de 

constituer une clôture vivante efficace. Dans certaines 

régions les brins sont maintenus penchés en les 

entrelaçant autour de piquets vivants ou plantés au 

préalable à intervalles réguliers. Dans d’autres régions 

les brins sont attachés au reste de la haie grâce à des 

liens. Cette opération s’effectue en hiver pendant la 

période de dormance de la végétation.   

 

 


